
Comment il faut 
vendre aux 

Canadiens Français 
On dépense des mil'lions en pure 

. perte en publicité parce qu/o~ ne i 

tient pas cO!11pte du facteur eco- , 
nomique et soci1J1 canadien-fran- ' 
çais déclare M. Raoul, Daigneault 

M. Raoul Daigneault, direc.te.u~ 1 
du geryice français de l?ubhcIt!! . 
~h~z J .• Wal{~r ~'l!ol11'ps()n Co., Ltd., peut parce qu'il lui. est .i.mpossib!e 
etaIt hIer llllv~te .. d honneur et le de penser en anglaIs'! SI 1 AnglaIS 
conférencier au deJ.cl!uer lIebdoma- ne peut pas p'enser Cil français par-. 
dail'(' ~e ·· l'A,dverilslIlY aJzd Sales ce· que c'est dans ~a IwtUre de ne 
Executwes . Clllb of. Montreal, a!~ penser qu'en anglaIs, peut deman
MOl1l-~oya!. . M. · D.algnt,)3ult avaH der aux Canadiens français de pell
intitulé · fa causen~: . "~ommellt sel' en anglais quand ils sont fa ils 
vendre d ulle~af;0n l!ltellIgente au pour pe'}ser en frallçai~? . . , 
Canada françaIs . .. . l\f. Dalgneanlt a termllle en dl , 

M. DaiglleuuH , a souh!'{n~ que!e sant que les maisons anglo-cana
Call[!.qi~~ f~~nçn!-s, en general, Il .~ diennes, anglo-saxonnes ou étatsu
pas d oDjeCLlùI! a acheter chez des niellues qui font affaires au Cana,. 
maI:cnailds . qUI :le sont . pas · de. sUd.a il'ont pas les moyens de se 
race ~u mt;lll~ a se ·pro~l.lrer d~: passer du n:tarché canadien-fran
prodUIts qm Vlenllell~ de 1 efrange.. çais. Elles n ont pas non ulus le~ 
C'est d'autant plus elGnnant, cette moyens de s'en OCCUPCi' dans une 
façon à'envisager les chosesl?,oul' demI-mesure. Pour obtenir le 
le Canada fran çais 'muye,n, qU· l~ a maximum de résultats au Canad3 
souvent de ·la uifficulte a ~~ faIre fran~ais. il faut une pll~lici1é pen
comprendre dans un magaSIn an · sée ( ' n français pour repondre au 
glo-can.adien '?'li l'on ne comprenu génie de la làngue française. C'est 
pas le françaIs. Pour ~lll ho!nme ce vers quoi devraient tendre toU'i 
d'affaires a l'crU il copvJCndraIt d.) les efforts des maisons . d'affaire; 
tenir coml?t~ de cetet~t de chose;~ sérieuses pour aé pas p"rdre en 
qui .caractense la provIllc~ de Qne- vain des millions de dollars dan, 
bec pour faire plus d 'affaIres ,avec: des budgets de publicité visant nu
le · CanadieIi, français., Le~ maIsons pub!ic bien disposé, n\ais incap~, 
angb-canadlennes. q~l .tao,le sur ~~ ble .:l'en profiter d'une façon ade- . 
facteur du françaI~ !C.I !1 ont qU a qua le. 
se hmer de leurs IllI hatlves et de Il 
leurs realtions avec le consomma- .: .. " ... 
teul' canadien-français. 

Il a cité plusieurs cas pour illus
trer · les' . avantages de '. certaines· 
graI~des maisons an.:!.lo-canadiE;nne;~ 
qui ont · obtenu. de gro.s succes. fr
nanciers en faisant affaIres en fran
çais avec les Canadiens français: 
Ces établissements n'onl pas lenh! 
de ehanger Ja)allgue ou l.a foi d.1J 
Can:.dien · d'origine françaIse, mag 
c'est en les respectant qu'ils on~ 
conquis l'amitié et le patron:Jge de 
la majofité de lu pJpulation de cet
le province. . 

111. Daigneault a profité de l'oc
casion qui s'offrait il, lui p~ur affi~
mer que c'est.une absurdlte de pr~
tendre que les · Canadiens !I:anç;als 
dit Québec sont sous la donllnation 
du clergé. II est évident, a-t-il sou
ligne, que )es Cauadici1s frall!;ai:; 
vénèrent et res,pectent le clerge et 
c'est le moins q:i'ils puissent fair~ 
à son endroit, car c'est . le clerg .~ 
qui a sauvé l'âme, et la .langue des 
descendants des 1- rançalS sur ceUe 
terre d'Amérique quand le conqué .. 
rant voulait les .molestcr et .les as
ser .... ir eri leûr faisant perdre leurs 
droits,.léurs prérogatives et leut 

.âme. 
Le conférencier dit que le Cana

dien fr3l"!çais n'est pas le parent 
.pauvre que l'on dit. Il èae des sta
tistiques . pour· établir . ~ue le pou
,'oir d'aéhat par famr!Je dan.s l~ 
province de Québec; cst · ~luselev(~ 
que dans · celle de JOntano. En .te
nant compte du faIt que la provm
ce de Québec est a~joUl·d'.h~i corn: 
posée d'une populatIOn . urpam~ .qUI 
lui faiLperdre son caraetere ~ etre 
une province d'agriculture, Il nl' 
faut pas oublier. que lafami!le ru
ralecanadienn,e-française . depense 
plus que n'iJ?1porte quelle :;Iutre .fa~ 
mille canadIenne . deS autres pro

. vinees pour .sevêtir, sc loger, etc. 
Âprès avoir donné un aperçu ~t) 

l'étal' du marché· canadien-françaIs . 
et de ses posSibilités, M. DaigneauH " 
n'a"pas hésité à ~ffirmer que cer
taines maison,:; depensent en pure 
perte des· millions de . dollars par
ce qu'elles -netienneÎ1tj)as. compte 
dufaitéconomÎque cl!l~adlen-fr~n~ 
çais dans le\u' publiclte, .Il a. Clt;). 

' de nOIÏlnreuxexemples ' pour illus
-trer· sa thèse. ·Pensez-vous, demaJ.I-
dait-il, que leCanad~e.n ·.françals 
inoyenest assez fartnher avec la 
langue . anglaise ' pour i;a:ïsJr tou~e 
une publicité souvent subtile malS 
dont les beautés mêmes lui échap, ' 


